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Les Crustacés Anomoures 
du Musée royal du Congo belge 

par JACQUES F O R E S T 
( P a r i s ) 

La collection d 'Anomoures du Musée du Congo Belge comprend 
environ 1700 spécimens provenant pour la p lupar t de l 'estuaire du 
Congo ou des régions voisines, de Bas-Kwilu (A.E.F.) à Lobito 
(Angola) (1). 

15 espèces seulement sont représentées, ce qui s 'explique par le mode 
de récolte utilisé : à de rares exceptions près, tous les échantillons ont 
été recueillis à la main, à marée basse. Dans ces conditions et comme 
on pouvait s'y attendre, ce sont les Pagures qui sont les mieux repré-
sentés (9 espèces). Viennent ensuite les Porcellanes (2 espèces), les Hip-
picles (2 espèces) et les Thallassinides (1 espèce), auxquels il faut a jouter 
un Cénobite de l'île de S â o Tomé. Les espèces identifiées sont les 
suivantes : 

Vpogcbia /urcata (AURIVII . I . IUS). 

Albunca intcrmcdia BAI ss. 
Hippa cubcnsis (DE SAUSSURE). 

PacJiychelc.s belhis ( O S O R I O ) . 

P. sahariensis M O N O D . 

CAibanarius africanus AURIVILLIUS. 

CA. chapini SOHMITT. 

Cl. cooki R A T H B U N . 

CA. scncgalcnsis CHEVRF.UX et BOUVIER. 

( I ) L a col lect ion compte é g a l e m e n t que lques P a g u r e s recuei l l i s à D a r E s S a l a m 
( T a n g a n y i k a ) , dont nous m e n t i o n n e r o n s s imp lemen t les n o m s ici. Ce sont Calcinas 
herbsti DE MAM, Clihaïuirius sfrinlafits DANA (ces deux échan t i l lons d é t e r m i n é s pa r 
IL. BAJ.SS) et Cl. sit/nulus IIKLI.KK. 
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Diogaics pugilator (Roux). 
Psaidopagurus bia frai sis ( M o x ou). 
Dardanus pectinatus ( O R T M A N N ) . 

Pctrochirus pust.ulat.us ( H . M I E N E E D W A R U S ) . 

Pylopagurus dartevellei sp. nov. 
Coenobita rubescais G R E E F F 

En dépit de ce petit nombre d'espèces, la collection présente un 
intérêt certain : en eilet, si la zone intercotidale peut être main tenan t 
considérée comme relativement bien explorée en plusieurs points du 
littoral ouest-africain, de la Mauri tanie à la Côte de l 'Or surtout, d'au-
tres régions sont moins favorisées. En ce qui concerne les Crustacés 
Décapodes et plus part iculièrement les Anomoures, la l i t térature carci-
nologïque ne comporte que relativement peu de références à des cap-
tures sur la bande côtière délimitée ci-dessus. La seule collection com-
prenant un assez grand nombre d 'Anomoures intercot idaux du Congo 
Belge et de la région de Luanda est celle de ï American Muséum Congo 
Expédition, 1909-1915 : d'intéressantes notes écologiques sur l 'estuaire 
ont été publiées par l 'un des membres de l 'expédition, H . L A N G ( 1 9 2 1 ) 

et les Anomoures ont été étudiés, en même temps que les Macroures 
et les Stomatopodes, par W . L. S C H M I T T ( 1 9 2 6 ) . En dehors de ce travail 
important on ne trouve mention que de captures isolées faites par 
divers collecteurs ou au cours d 'expédit ions dont le but principal 
n'était pas l 'étude des Crustacés intercotidaux. C'est ainsi que des Ano-
moures sont signalés de la même région par O S O R I O (1887), BAESS ( 1 9 1 6 

e t 1 9 2 1 ) , F O R E S T ( 1 9 5 5 ) . 

En ce qui concerne les Crustacés Décapodes de Pointe-Noire, l 'on 
possède une très récente étude de R O S S I G N O L ( 1 9 5 7 ) . 

Les échantillons du Musée du Congo Belge sont assez nombreux pour 
qu'il soit permis de faire ici quelques remarques écologiques et bio-
géographiques sur la répart i t ion des Anomoures. 11 s'agit évidemment 
uniquement des formes intercotidales et ces remarques ne concernent 
donc pas deux espèces qui f igurent sur la liste donnée plus haut , Cocno-
bita rubescens G R E E F F de l'île deSâ:> Tomé, et Pylopagurus dartevellei 
sp. nov.; le Dr. E . D A R T E V E E E E a recueilli par tamisage de sables litto-
raux des fragments si caractéristiques de ce Pagure, qu ' i l m'a paru 
possible, non seulement de le déterminer génériquement mais de le 
rapporter à une espèce nouvelle, dont l 'habitat normal se situe vrai-
semblablement à plusieurs centaines de mètres de profondeur . 

Les autres espèces vivent principalement ou occasionnellement dans 
la zone de balancement des marées, mais, dans la région considérée, les 
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conditions écologiques sont loin d'être uniformes : l 'estuaire du fleuve 
Congo représente un milieu particulier dont le peuplement animal doit 
offrir lui aussi de fortes particularités. 

F i g . i . — Loca l i t é s de réco l te des A n o m o u r e s du Al usée Roya l du C o n g o Belge . 

L'appor t d'eau douce, énorme, mais variant du simple au double 
suivant les saisons, et le jeu des marées provoquent des f luctuations 
saisonnières et journalières considérables non seulement dans la salinité 
mais aussi dans la température. Ainsi, C H . VAN G O E T H E M (1951, p. 19) 
indique, pour la journée du 26 novembre 1948, près du quai de Banana, 
à 5-6,5 m de profondeur, soit à proximité du fond, une salinité de 
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19,29 ° / 0 0 et une température de 27"-12 C. à marée basse, chiffres qui 
passent respectivement à 32,56 ° / 0 0 (augmenta t ion de 70 % environ) et 
22°50 C. (diminution de près de 5° C.) à marée haute. Les autres carac-
tères physico-chimiques des eaux de l 'estuaire sont également très mo-
difiés; la turbidi té en particulier est toujours grande (visibilité infé-
rieure à 1 mètre) et la sédimentation vaseuse sur le fond importante . 

Il est intéressant de comparer le peuplement en Anomoures de cette 
zone profondément perturbée, à celui des régions où l ' influence du 
Congo est moins sensible. Pour l 'établissement du tableau ci-dessous, 
les échantillons ont été divisés en trois groupes suivant la localité de 
récolte : 1. de Bas-Kwilu ( A . L . F . ) au sud de l'enclave de Cabinda; 
2. littoral du Congo Belge et estuaire jusqu'à la pointe Padron; 3. de la 
Pointe Padron à Lobito (Angola). Les espèces présentes dans la collec-
tion de Tervurerr sont indiquées par une croix, celles — compte tenu 
des synonymies — signalées par d 'autres auteurs par les lettres sui-
vantes : Os = O S O R I O (1887); B = BALSS ( 1 9 2 1 ) ; S = S C H M I T T (1926); 
F = F O R KSI' (1955): Ch = CHACF. ( 1 9 5 6 ) ; R = R O S S I G N O L ( 1 9 5 7 ) . 

l . l ; !S -K\v i!u C o n g o B e l g e M o i t a l 
C a b i n d a E s t u a i r e L o b i t 

Upogcbia jurcala + S 
AIbunca interrnedia + 
A. paretoi R 
Hippa cnbensis + R + S + M 
Pachychelcs bellus + Os — 
P. sahariensis + 
Clibanarius ajricanus + R + S — F + 
Cl. chapini + S -
Cl. cooki + R + S — F + F 
Cl. senegalcnsis + R + s 
Diogenes deniiculatus S 
1). pugilator B-R + 
Pseudopagurus biajrensis + + S 
Darda?! us pcclin a tu s R + s 
Pctrochirus pustulatus + R + Os 

On notera tout d 'abord que deux seulement des espèces ci-dessus sont 
absentes de la collection de Tervuren : Albunca paretoi G U E R I N n 'était 
connue, sur le littoral ouest-africain, que de Dakar à la Côte de l 'Or, 
jusqu'à ce que M. ROSSIGNOL, en 1957, en signale des exemplaires ame-
nés par de fortes marées sur les plages d'A.F.F. Quan t à Diogenes denti-
culatus C H E V R E U X et B O U V I E R , présent à Banana, d'après S C H M I T T , il ne 
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doit se trouver qu'accidentellement dans la zone intercotidale, tout 
comme I). pugilaior, Dardanus pcclinatus et Peirochirus pustulatus, 
espèces banales au large des côtes ouest-africaines jusqu'à quelques di-
zaines de mètres de profondeur . 

En ce qui concerne les espèces de la région de l 'estuaire, on distin-
guera en premier lieu celles que l 'on petit considérer comme des formes 
d'eau saumâtre et qui se retrouvent en d'autres points des côtes tropi-
cales ouest-africaines, là où il existe des apports d'eau douce : ce sont 
Clibanarius ajricanus et Cl. cuuki; le premier est extrêmement commun: 
la collection étudiée en compte plus de 1100 spécimens; il est ici 
signalé pour la première fois d 'une localité située au sud du Congo, 
Ambrizete. 

Upogebia jurcata semble étroitement adaptée à un milieu vaseux et 
saumâtre : « elle habite des terriers creusés dans la vase durcie, au bord 
des marigots de la forêt à palétuviers; on la rencontre parfois aussi dans 
le bois pourr i . . . » ( M O N O D , 1 9 2 7 , p. 0 0 1 ) ; elle est main tenant connue de 
l 'embouchure du Congo et du Cameroun (régions de Bibundi et de 
Douala). 

Le spécimen d'Albunea intennedia trouvé à Moanda est le seul si-
gnalé au sud de l 'Equateur; deux individus juvéniles ont été capturés 
dans « Sierra Leone River » ( M O N O D , 1 9 5 0 ) et l 'holotype au large du 
Cap des Palmes (Liberia) : cette espèce rare recherche peut-être, elle 
aussi, un milieu présentant une certaine dessalure. 

Les autres Anomoures de la région de l 'estuaire sont des formes qui, 
apparemment, s 'accommodent de conditions hydrologiques variables et 
se rencontrent aussi bien dans des eaux franchement marines et non 
vaseuses : ce sont Hippa cubcnsis, Pscudopagurus biajrcnsis et Clibana-
rius sencgalcnsis. 

Dans la région située au nord du Congo, entre Bas-Kwilu et Cabinda, 
se trouvent plusieurs espèces également présentes dans l 'estuaire comme 
nous venons de l ' indiquer, mais d'autres n 'ont pu s 'adapter au milieu 
saumâtre et vaseux : c'est le cas des deux Pachycheles recueillis en assez 
grand nombre par E. D A R T E V E J . E E , P. belhis et P. sahariensis. Le premier 
n'était connu que de la région de Luanda : on le retrouve ici vers le 
nord, au-delà de la région de l 'estuaire du Congo, entre Cabinda et 
Loango. Le second voit s 'étendre de façon plus considérable son aire de 
dispersion puisque, signalé des îles du Cap Vert et de la région de Dakar 
jusqu'à la Côte de l 'Or, on le retrouve au sud de l 'Equateur, dans la 
région de Cabinda. 

Les échantillons provenant du nord de l'Angola sont relativement 
peu nombreux, ce qui limite la valeur d 'une comparaison avec les 
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autres régions envisagées. II est cependant intéressant de noter que 
l'on ne rencontre plus ici CUbnnnrius sencgalensis encore très abondant 
dans l 'estuaire du Congo. Par contre la collection comprend plusieurs 
Clibanarius chapini : les uns sont des paratypes, provenant de Luanda, 
un autre provient de Lobito. J'ai observé cette espèce, à marée basse, 
dans des cuvettes rocheuses, en plusieurs localités ouest-africaines : 
Dakar, Côte de l 'Or, S ' o Tomé, en général associée à CL sencgalensis, 
mais je ne l'ai vue ni à Conakry, ni aux îles de Los, et elle n'est pas 
signalée du Cameroun, alors que, dans ces régions, Cl. sencgalensis est 
commun. Ces observations et le fait que Cl. chapini soit absent, non 
seulement de l 'estuaire du Congo, mais de Cabinda et d'A.E.F. dénotent 
que l'espèce — à l'inverse de sencgalensis — est peu tolérante vis-à-vis 
de la salinité et surtout de la turbidi té des eaux. 

En résumé, parmi les Anomoures recueillis à marée basse dans la 
région de l 'estuaire du Congo, on peut distinguer : 

1°) des Pagures accidentellement présents dans la zone intercotidale, 
à large répart i t ion intertropicale et qui ne semblent pas rechercher 
part iculièrement des eaux dessalées : Diogenes dcnticulatus, D. pagi-
lator, Dardanus pcctinatus, Pctrochirus pustulatus; 

2°) des Pagures intercotidaux d'eau saumâtre, à large répart i t ion 
intertropicale également : Clibanarius africanus et Cl. cooki', 

3°) un Thalassinide, fouisseur, vivant dans un biotope bien déter-
miné : vase de la mangrove, et qui n'est connu, jusqu 'à présent, que de 
l'estuaire du Congo et du Cameroun : Upogebia furcata; 

4°) des espèces f réquemment intercotidales, f ranchement marines, 
mais susceptibles de s 'adapter à des eaux plus ou moins dessalées : 
Hippa cubensis, Clibanarius sencgalensis, Pseudopagurus biafrensis-, 

5°) une espèce dont l'écologie est mal définie, Albunca interrnedia, 
signalée pour la troisième fois seulement, et pour la deuxième fois dans 
une région d'estuaire. 

Plusieurs Anomoures n 'ont pu s 'adapter aux conditions écologiques 
spéciales de l 'embouchure du Congo : ce sont les deux Porcellanes 
connues de cette région : Pachychelcs bellus se retrouve au nord et au 
sud du fleuve et P. sahariensis est signalé ici de l'enclave de Cabinda 
seulement. Clibanarius chapini souvent associé à Cl. scnegalensis en 
d'autres points du littoral ouest-africain, s'il est connu de Luanda et de 
Lobito, ne se retrouve, vers l'ouest: et vers le nord, que sur les îles du 
Golfe de Biafra et à part ir de la Côte de l 'Or. 
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Des travaux présentant le caractère de révision ou compor tan t l 'é tude 
d 'un matériel abondan t ont été récemment consacrés à plusieurs groupes 
cl 'Anomoures ouest-africains : Hippidca ( M O N O D , 1 9 5 0 ) , Porcellanides 
( C H A C E , 1 9 5 6 ) , Pagurides ( F O R E S T , 1 9 5 5 et 1 9 5 6 ) . La p lupar t des espèces 
du Musée du Congo Belge sont traitées dans ces ouvrages et il ne m'a 
pas semblé nécessaire de les redécrire, ni d 'é tabl i r des clefs de détermi-
nat ion, ni d ' ind iquer la d is t r ibut ion géographique générale sauf lorsque 
le matériel examiné fournissait des éléments nouveaux. 

Pour chaque espèce, c'est une liste de référence abrégée qui a été 
donnée, avec le rappel de la description originale et un renvoi aux 
ouvrages indiqués ci-dessus, qui cont iennent des synonymies complètes. 

L'analyse du matériel examiné ment ionne les localités de récolte, du 
nord vers le sud, avec pou r chaque échanti l lon, le nom du collecteur, 
la date, le nombre de spécimens, pour chaque sexe séparément dans 
certains cas, et les numéros d 'enregis trement dans la collection de 
Tervuren . Lorsque la taille est indiquée, il s'agit de la longueur de la 
carapace céphalothoracique. 

Les auteurs cités f igurent dans l ' index bibl iographique. Pour une 
bibl iographie plus complète des Anomoures ouest-africains, je renverrai 
aux publicat ions signalées plus haut . 

J'adresse mes remerciements au Dr P. L. G. B E N O I T , chef de la section 
des Invertébrés au Musée de Tervuren , qui a bien voulu se charger de 
regrouper les spécimens d 'une même station, en général répart is dans de 
nombreux tubes, et de renuméroter les échantillons, le nombre de spé-
cimens ne concordant pas avec les numéros d'origine. 

Enf in , je rendrai hommage à la mémoire de son prédécesseur, mon 
ami le Dr. E. D A R T E V E L L E , prématurément , disparu, à qui l 'on doit 
d 'avoir rassemblé la plus grande part ie de cette collection d 'Anomoures 
et qui, au cours de mon séjour à Tervuren , s'était employé à facili ter 
ma tâche. 

T H A L A S S I N I D A E 

Upogebia furcata ( A U R I V I L L I U S ) . 

Gebia furcata A U R I V I L L I U S , 1 8 9 8 , p. 13 , pl. 1; fig. 5 - 7 . 

Upogebia furcata, SCHMITT, 1926, p. 44, pl. 8, fig. 1-2. 
Upogebia (Calliaclne) furcata, M O N O D , 1 9 2 7 , p. 6 0 1 . 

Upogebia (CalUadne) furcata, DE MAN, 1928, p. 7-9, pl. 1, fig. 8-3b. 
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Matériel examiné : Congo Belge : Banana, H. LANG et J. P. C H A P I N 

coll., août 1 9 1 5 , W. S C H M I T T det. : 1 2 sp. (nos 1 1 3 4 - 1 1 4 5 ) . — Banana, 
Dr ETIENNE coll., 7 . V I J I . 1 9 1 0 (dragage à 3 0 0 m du rivage), W . S C H M I T T 

det. : 1 sp. (n° 9 0 ) . — Malela, B R I E N coll., 1 9 3 8 : 2 4 $ $ , 4 3 9 $ (dont 
2 8 ovigères) (n«« 4 1 5 0 5 - 4 1 5 7 2 ) . 

H I P P I D A E 

Hippa cubensis (DE SAUSSURE). 

Remipes cubensis DE SAUSSURE, 1 8 5 7 , p. 5 0 3 . 

Hippa cubensis, MONOI>, 1 9 5 6 , p. 4 3 , fig. 16 (ubi syn.). 

Matériel examiné : 

Enclave de Cabinda : Landana, E. D A R T E V E E E E coll., octobre 1937 : 
58 sp. (nos 21413-21149; 21122; 21145-21 146 et 21321-21338). 

Congo Belge : Moanda, E. D A R T E V E I . E E coll., juillet et septembre 
1947 : 18 sp. (n«s 33462; 34656-73). — Banana : E. D A R T E V E L E E coll. : 
34 sp. (n™ 34424-34470). 

Angola : Moita Seca, E. D A R T E V F J . L E coll., 15.11.1938 : 1 sp. (n° 21508). 
Ile SÂO T o m é : H . D E SAEGER coll. : 1 sp. (n° 41806). 

Albunea interrnedia BALSS. — Pl. I, fig. 1. 

Albunca interrnedia BALSS, 1 9 1 6 , p. 37, fig. 1 4 - 1 5 . 

Albunea interrnedia, G O R D O N , 1938, p. 186 et suiv., fig. 3h, 4a. 
Albunea interrnedia, M O N O D , 1 9 5 6 , p. 42, fig. 1 5 . 

Matériel examiné : Congo Belge : Moanda, E. D A R T E V E L L E coll., 
septembre 1947 : 1 ? (n° 34672). 

Albunea interrnedia a été décrit en 1 9 1 6 par H . BALSS d 'après un 
spécimen femelle recueilli au Cap Palmas (Libéria). T H . M O N O D , en 
1956 (p. 43) en signale deux exemplaires de petite taille, 3,5 m m de 
longueur de carapace, provenant de Sierra Leone, et ment ionne égale-
ment celui de Moanda qu'i l a eu l'occasion d 'examiner. 

Le Dr I. G O R D O N (1938) a revu et comparé le type à A. paradoxa 
G O R D O N de Singapour. 

Me reportant à la description et aux dessins originaux ainsi qu 'aux 
précisions données par I . G O R D O N , l 'examen du spécimen de Moanda 
m'amène à faire les quelques remarques suivantes : 
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Il s'agit d 'une femelle qui a une longueur maximum de carapace de 
10,8 mm, c'est-à-dire un peu plus petite que le type dont la carapace 
mesure, d'après I . G O R D O N , 1 3 , 2 mm. 

Les trois auteurs qui ont traité de celte espèce ont indiqué que le bord 
frontal présentait, de part et d 'autre du sinus oculaire, 5 ou 0 dents 
bien développées, « the remaining ones having ail but disappeared » 
écrit I . G O R D O N (Inc. cit., p. 1 9 3 ) . Le spécimen examiné est armé d'épines 
très diversement développées, 18 environ de chaque côté, dont une 
dizaine au moins sont bien visibles à très faible grossissement : c'est ce 
que montre la photographie donnée ici (pl. I, fig. 1) sur laquelle on 
discerne également la petite spinule rostrale dont l'absence serait préci-
sément caractéristique de cette espèce d'après les auteurs. Cette spinule 
est minuscule et transparente mais cependant bien apparente à un 
grossissement suffisant. 

La forme des dactyles des pattes ambulatoires ainsi que les autres 
caractères correspondent, dans l'ensemble, aux descriptions et dessins 
des auteurs. 

En ce qui concerne les pédoncules oculaires, le droit est légèrement 
plus court que le gauche. Les cornées sont absentes mais des taches 
noires éparses, visibles par transparence représentent peut-être des traces 
de pigments. I . G O R D O N a observé sur la surface ventrale des pédoncules 
oculaires, près du bord externe un « srnall suboval spot » dont elle écrit 
« I am not sure wether or not this represents a vestigial eye ». A cet 
emplacement, sur le spécimen de Moanda, j'ai vu, non une tache, mais 
une sorte de boutonnière dont j'ai retrouvé l 'homologue chez les autres 
Hippidac : dans le genre Hippa en particulier il semble qu'il existe sur 
la région ventrale du premier article pédonculaire non pas seulement 
une « boutonnière » mais un orifice arrondi relativement large, qui ne 
paraît pas avoir été signalé. L 'étude anatomique et histologique en cours 
permettra de déterminer la signification de cet orifice — ou pseudo-
orifice — qui, développé à des degrés divers, existerait chez tous les 
Hippidea, et qui, dans le genre Emerita, où les pédoncules oculaires 
sont tri-articulés, se trouve sur le second article. 

Comme T H . M O N O D l'a déjà signalé, la capture à Moanda à'Albunca 
intermedia étend à la région du Congo l'aire de distr ibution de cette 
rare espèce, qui par ailleurs n'est connue que du Libéria et de Sierra 
Leone. 
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P O R C E L L A N I D A E 

Pachycheles bellus ( O S O R I O ) . 

PorceUana bclla O S O R I O , 1 8 8 7 , p. 2 2 9 . 

Pachychelcs bellus, C H A C E , 1 9 5 6 , p. 1 1 , fig. 3 , A - G . 

Matériel examiné : A.E.F. : Loango, Poin te Indienne , E. D A R T E V E L L E 

coll., 1933 : 5 $ i et 1 $ ovigère (n»s 3431-36) (H. BALSS det. 1936). — 
Pointe Noire (rochers), E. D A R T E V E I . E E coll., VII. 1938 : 4 $ $ , 6 $ $ 
ovigères (n°« 22659-68). 

Enclave de Cabinda : Landana , E. D A R T E V E L L E coll., X.1937 : 30 $ $ , 
25 $ $ dont 23 ovigères, 5 juv. (n°* 21147-50; 21749-51; 21754-59; 
22723-37 et 22946-23009). — Malembé, E. D A R T E V E L L E coll., 1937 : 
5 s S et 6 $ $ dont 5 ovigères (nos 6754 et 6691-7000). 

Remarques : Cette espèce décrite de L u a n d a (Angola) par B . O S O R I O , 

n'a plus été signalée depuis que par F. A. C H A C E (1956, p. II) , d 'une 
localité voisine d'ailleurs, l ' embouchure de la rivière Cuanza. Les ré-
coltes assez nombreuses signalées ci-dessus é tendent son aire de distri-
but ion vers le nord. T1 faut noter qu ' aucun spécimen de Pachycheles, 
ni d 'un autre genre de Porcellanidae, n 'a été recueilli à l ' embouchure 
môme du Congo, ce qui est vra isemblablement lié aux condit ions hydro-
logiques, défavorables pour les représentants de ce groupe. 

Pachycheles sahariensis M O N O D 

Pachychelcs sahariensis M O N O D , 1 9 3 3 , p. 4 7 4 , fig. 2 6 . 

Pachycheles sahariensis, C H A C E , 1 9 5 6 , fig. 1, A - E . 

Matériel examiné : Enclave de Cabinda : Landana , E. D A R T E V E L L E 

coll., X.1937 : 28 $ $ , 21 $ $ dont 19 ovigères (n<« 21319; 21386; 
21752-53). — Malembé, E. D A R T E V E L L E coll., 1937 : 4 $ $, 2 $ $ 
ovigères (nos 6691-6707). 

Remarques : T H . M O N O D a décrit Pachycheles sahariensis en 1 9 3 3 , 

d'après 9 spécimens recueillis à Lemsid, Maur i tan ie . F. A . C H A C E , dans 
son impor tan t travail sur les Porcellanes ouest-africaines, en signale de 
nombreux exemplaires capturés jusqu 'à 2 5 - 3 0 mètres de p ro fondeur 
mais sur tout à marée basse, depuis les Iles du Cap Vert et Dakar jusqu 'à 
la Côte de l 'Or. 

Les récoltes du Dr. E. D A R T E V E L L E é tendent l 'aire de dis t r ibut ion 
jusqu 'à la région du Congo. Il est possible cependant que les condit ions 
hydrologiques qui régnent sur le l i t toral du Golfe de Bénin et dans le 
Golfe de Guinée, des bouches du Niger au Cap Lopez — salinité rela-



— 154 — 

tivement faible, turbidité élevée, côtes vaseuses — aient pour consé-
quence des discontinuités dans cette distribution. 

Les remarques faites à propos de l'absence de P. belhis de l 'embou-
chure même du fleuve Congo sont aussi valables pour P. sa h arien,si s. 

Les spécimens examinés correspondent bien aux descriptions et dessins 
donnés par T H . M O N O D et F . A . C H A C E , à l 'exception d 'une femelle 
ovigère recueillie à Malembé qui présente certains caractères particu-
liers : il s'agit vraisemblablement d 'un individu anormal. La carapace, 
avec la région frontale glabre, le petit chélipède, les pattes ambulatoires 
de ce spécimen sont ceux des individus typiques, avec cependant une 
pilosité part iculièrement développée. Les différences portent sur deux 
points : 

1°) Les individus normaux, mâles et femelles, présentent une forte 
dissymétrie des chélipèdes qui porte non seulement sur le volume mais 
sur l 'ornementat ion de ces appendices. L 'une des mains, tantôt la droite, 
tantôt la gauche, est beaucoup plus grosse, massive, tuberculée, avec une 
forte protubérance par dessus, en arrière du hiatus interdigital, glabre 
sauf sur le bord préhensile du doigt fixe. L 'autre est déprimée, granu-
leuse, recouverte, sauf près du bord interne, d 'une épaisse toison de soies 
lisses et de soies plumeuses (cf. M O N O D , 1933, fig. 26 A-B). 

Chez le spécimen de Malembé, la dissymétrie de taille des deux chéli-
pèdes est moins marquée et les deux mains sont du même type : elles 
ont la même forme et la même ornementat ion que la petite main des 
autres spécimens, avec en particulier une très forte pilosité. 

2°) Pachycheles sahariensis se distingue immédiatement des autres 
Pachycheles ouest-africains par la segmentation du telson, composé de 
7 et non de 5 pièces. Chez le spécimen anormal les deux petites plaques 
postéro-latérales semblent fusionnées avec les grandes plaques latérales 
— comme chez P. bellus et P. barbatus — avec une ligne de suture à 
peine visible. 

P A G U R I D A E 

Clibanarius africanus A U R I V I L L I U S 

Clibanarius africanus A U R I V I L L I U S , 1 8 9 8 , p. 12 , pl. 4 , fig. 7 . 

Clibanarius africanus, F O R E S T , 1 9 5 5 , p. 6 4 , fig. 1 1 - 1 2 . 

Clibanarius africanus, ROSSIGNOL, 1 9 5 7 , p. 1 0 4 . 

Matériel examiné : A.E.F. Bas-Kwilu, E. D A R T E V E L L E coll., VII.1938 : 
1 spécimen (n° 22270). — Pointe Noire, E. D A R T E V E L L E coll., VII. 1938 : 
1 spécimen (n° 23347). 
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Enclave de Cabinda : Massabé, E. DARTEVF.LI .E coll., XII . 1937 : 27 spé-
cimens (n™ 22209-21). — Landana, E. D A R T E V E L L E coll., X.1937 : 
152 spécimens (sur 100 sp. : 51 s i cle 4,5 à 10 mm, 46 9 9 de 5,5 à 
9 mm dont 6 ovigères de 6,5 à 9 mm) (n™ 22588-22637 et 22854-22948). 
— Malembé, E. D A R T E V E L L E coll., 1 9 3 7 : 1 spécimen (n° 8 4 0 7 ) . — 

Cabinda, E. D A R T E V E L L E coll., I X . 1 9 3 7 : 3 spécimens (n"* 2 2 2 2 3 - 2 5 ) . 

Congo Belge : Moanda, rivière Tonde , E. D A R T E V E L L E coll. : 77 spé-
cimens (sur 56 sp., 19 s s de 13,5 à 17,5 mm, 37 9 9 de 9,5 à 14 mm) 
(nos 6596-6672). — Moanda, E. D A R T E V E L L E coll., IX. 1947 : 1 spécimen 
(n" 35665); Ici., D E I I E Y N coll., 2.X.1939 : 1 spécimen (n° 31170). — 
Banana, Expédition de 1897 : 1 spécimen (n° 22); Id., Expéd. LANG-

C H A P I N , V I I . 1915 : 6 spécimens ( M . R A T H B U N det.) (nos 1148-1154); Id., 
M . M A C H I E I . S coll., 1919 : 2 spécimens (n° 5829); Id., criques, E. D A R T E -

VELLE coll., 1938 : 359 spécimens (n«« 6217-6595); Id., N'Goyo, E. D A R T E -

VELLE coll., 1.1938 : 36 spécimens (n"s 22062-22095); Id., Borna, ex coll. 
I)i t'Ai \v. 1911 : 1 spécimen (n° 5823). 

Angola : Pointe Padron, E. D A R T E V E L L E coll., 1938 : 16 spécimens 
nos 6202-16); St-Antoine de Zaïre, E. D A R T E V E L L E coll., X.1937, I . et 
11.1938 : 407 spécimens ( n - 22096-22195; 21950-22061; 23281-23340). 
— Ambrizete, fleuve M'Briclge, E. D A R T E V E L L E , coll., 1938 : 7 spécimens 
(n«>s 6195-6201). 

Remarques : Cette espèce est part iculièrement abondante à l 'embou-
chure des cours d'eau et elle peut même vivre dans des eaux à très faible 
salinité puisqu'on la trouverait à Borna, région où l 'action de la marée 
ne se fait plus que rarement et faiblement sentir. La p lupar t des échan-
tillons se trouvaient dans des coquilles de Tympanotomus fuscatus L. 

En 1955 (p. 66) j'ai signalé que l'espèce était connue des côtes de 
la Sierra Leone à l 'embouchure du Congo : la localité d 'Ambrizete 
représente main tenant la limite sud de son extension géographique 
connue. 

Clibanarius cooki R A T H B U N 

Clibanarius cooki R A T I I B U N , 1 9 0 0 , p. 3 0 5 , fig. 1 - 2 . 

Clibanarius cooki, F O R E S T , 1 9 5 5 , p. 6 6 . 

Clibanarius cooki, R O S S I G N O L , 1 9 5 7 , p. 1 0 3 , fig. 1 5 . 

Matériel examiné : 

Enclave de Cabinda : Landana, E. D A R T E V E L L E coll., X . 1 9 3 7 : 1 spé-
cimen (n° 22943). 

Congo Belge : Moanda, rivière Tonclé, E. D A R T E V E L L E coll., 1938 : 
4 spécimens (nos 6655; 6663; 6670; 34474); Id., E. D A R T E V E L L E coll. VIII . 
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et IX. 1 9 4 7 : 1 spécimen (n° 3 5 6 6 3 ) . — Banana, Exped. L A N G - C H A P I N 

coll., V I I . 1 9 1 5 : 4 spécimens ( M . R A T H B U N det.) (n"s 1 1 3 , 1 1 2 8 - 2 9 et 
1 2 3 1 ) ; Id., Dr. W A N S O N coll., 1 9 3 5 : 2 spécimens (n«>* 1 1 2 5 - 2 6 ) ; Ici., Dr. 
E T I E N N E coll., 1 9 3 5 : 1 spécimen (n° 7 9 ) ; Ici., E. D A R T E V E L L E coll., 1 9 3 7 : 

6 9 spécimens (n"* ( 5 5 0 8 - 1 3 ; 6 5 5 0 - 6 5 6 4 ; 6 6 8 9 ; 9 7 2 3 - 9 7 5 8 ; 3 0 8 7 5 - 8 2 ; 3 0 8 8 5 -

9 5 ; 3 4 4 7 1 - 7 2 ) ; KL., criques, E . D A R T E V E L L E coll., 1 9 3 8 : 11 spécimens 
(n° 5 0 1 9 9 ) ; Id., V L E E S C H O U W E R S coll., 1 9 4 0 : 1 spécimen (n° 4 0 1 3 6 ) ; Id., 
A . M A R É E coll., 1 9 5 0 : 1 spécimen (n° 3 8 3 6 5 ) . 

Angola : Luanda, E. D A R T E V E L L E coll., V. 1949 : 4 spécimens 
(n™ 37261-64). 

Remarques : Clibanarius coocki a été souvent récolté en même temps 
que Cl. africanus, mais en moins grand nombre que ce dernier : ainsi, 
en 1 9 3 8 , clans les criques de la région de Banana, E. D A R T E V E L L E a re-
cueilli 359 Cl. africanus et 69 Cl. coocki. L 'un des spécimens de Luanda 
est un mâle de très grande taille, sa carapace mesure 36 mm de long. 

Clibanarius senegalensis C H E V R E U X et B O U V I E R 

Clibanarius senegalensis C H E V R E U X et B O U V I E R , 1892, p. 256. 
Clibanarius senegalensis, FORF.ST, 1955, p. 68. 
Clibanarius senegalensis, R O S S I G N O L , 1957, p. 105, fig. 16. 

Matériel examiné : 
A . E . F . : Loango, Pointe Indienne, E. D A R T E V E L L E coll., VIL 1938 : 

1 spécimen (n° 23256). 
Enclave de Cabinda : Malembé, E. D A R T E V E L L E coll., 1937 : 2 spé-

cimens (n«s 8106 et 8408); Id., E. D A R T E V E L L E coll., XI.1937 : 41 spé-
cimens (nos 22223-60). 

Congo Belge : Vista, E. D A R T E V E L L E coll., 1 9 3 8 : 1 spécimen (n° 8 5 2 6 ) . 

— Moanda, E. D A R T E V E L L E coll., V I I . et IX. 1 9 4 7 : 2 spécimens (nos 3 5 6 6 4 

et 3 6 4 0 0 ) . — Banana, Expéd. L A N G - C I I A P I N coll., V I I . 1 9 1 5 : 11 spécimens 
(n»s 1 1 5 5 - 6 2 ) ; Id., E. D A R T E V E L L E coll., 1 9 3 8 : 8 9 spécimens (n™ 3 4 4 7 9 -

3 4 8 9 7 et 3 0 8 9 7 ) ; Id., V L E E S C H O U W E R S coll., 1 9 4 0 : 1 2 spécimens 
(NO S 4 0 1 1 9 - 3 6 ) 

Clibanarius chapini S C H M I T T 

Clibanarius chapini S C H M I T T , 1 9 2 6 , p. 4 9 , fig. 7 0 - 7 1 . 

Clibanarius chapini, F O R E S T , 1 9 5 5 , p. 6 6 . 

Matériel examiné : Angola : « St-Paul de Loanda », Expéd. LANG-

C H A P I N coll., 21.IX.1915 : 2 spécimens (paratypes) (n<ls 1 146-47). — Baie 
de Lobito, E. D A R T E V E L L E coll., 1933 : 1 spécimen (n° 3437). 



Remarques : On peu t noter que cette espèce, don t j 'a i signalé la 
présence en plusieurs points de la côte occidentale d 'Afr ique , de la 
région de Dakar à l 'Angola ( F O R E S T 1955, p. 66; 1956, p. 346), n 'a pas 
encore été trouvée ni au Cameroun, ni en A.E.F., ni au Congo JBelge. 
Il est probable que Cl. chapini qui, en d 'autres régions, accompagne 
souvent Cl. saicgalensis, est plus exigeante que ce dernier en ce qui 
concerne la salinité et la l impidi té de l 'eau. 

Diogenes pugilator (Roux) 
Pagurus pugilator R o u x , 1829, pl. 11, fig. 3-1. 
Diogenes pugilator, F O R E S T , 1 9 5 5 , p. 7 9 , pl. 2 , fig. 1 0 ; 1 9 5 6 , p. 3 4 8 , 

fig. 3 - 6 . 

Diogenes pugilator, ROSSIGNOL, 1957, p. 107, fig. 17, 18 A. 

Matériel examiné : Congo Belge : Banana , à 300 mètres du rivage : 
1 spécimen (n° 91). 

Pseudopagurus biafrensis ( M O N O D ) 

Pagurus granulimanus S C H M I T T , 1 9 2 6 , p. 6 0 4 (NEC P. granulimanus 
M I E R S , 1 8 8 1 ) . 

Pagurus granulimanus var. biafrensis M O N O D , 1 9 2 7 , p. 6 0 4 . 

Pseudopagurus granulimanus var. biafrensis, F O R E S T , 1 9 5 2 , p. 8 0 4 , 

fig. 3 - 6 ; f 9 5 6 , p. 3 5 4 . 

Matériel examiné : Congo Belge : Moanda , Expéd. L A N G - C H A P I N coll., 
V I I I . 1 9 1 5 : 2 spécimens (M. R A T H B U N det. : Pagurus granulimanus) 
(nos 1 1 6 3 - 6 4 ) . — Banana, E. D A R T E V E L L E coll., 1 9 4 7 : 9 spécimens 
(IL"* 3 4 5 6 8 - 7 8 ) ; Id., Dr. B E R V O E T S coll., : 1 spécimen (N° 4 1 8 0 7 ) . 

Remarques : La netteté, l ' impor tance et le nombre des caractères qu i 
separent la forme typique de l'espèce, connue du Cap Blanc (Mauri-
tanie) aux Iles Bissagos, de la forme décrite comme var. biafrensis par 
T H . M O N O D , présente de la Sierra Leone au Congo, ainsi que l 'absence 
de tout in termédiai re parmi les nombreux spécimens que j 'a i examinés 
jusqu 'à présent, m 'amènen t à considérer la seconde comme une espèce 
distincte. 

Dardanus pectinatus ( O R T M A N N ) 

Pagurus striatus var. pectinata ORTMANN, 1892, p. 284, pl. 12, fig. 10. 
Dardanus pectinatus, F O R E S T , 1955, p. 98, fig. 20. 
Dardanus pectinatus, ROSSIGNOL, 1957, p. 99, fig. 13. 

Matériel examiné : Angola : Luanda , E. D A R T E V E I . E E coll., VI.1949 : 
1 spécimen (n" 36494). 
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Petrochirus pustulatus M . M I L N E EDWARDS 

Pagurus pustulatus M I L N E EDWARDS, 1848, p. 60. 
Petrochirus pustulatusFOREST, 1955, p. 86, fig. 18; 1956, p. 355. 
Petrochirus pustulatus. ROSSIGNOL, 1957, p. 101, fig. 14. 

Matériel examiné : A . E . F . : Pointe Noire, E. D A R T E V E L L E coll., Vil . 
1937; 1 spécimen, 63 mm (n° 31335). 

Congo Belge : Banana, Lt. STYEZYNSKI coll., 3 0 . V I . 1 9 1 3 : 1 spécimen, 
4 4 mm (n° 1 1 2 1 ) ; id., Dr. B E R V O E T S coll. : 1 spécimen, 6 5 mm (n° 3 2 1 0 2 ) . 

Pylopagurus dartevellei sp. nov. — Fig. 2-3; — Pl. II, fig. 1-2. 

Matériel examiné : A.E.F. : M'Vassa, E. D A R T E V E L L E coll., 1933 : 
fragments des chélipèdes (propodes droit et gauche). Ilolotype. R. G. 
3.428 au Musée Royal du Congo Belge. 

Description : Propode du chélipède droit (fig. 2-3, pi. 2, fig. 1). Lon-
gueur maximum (non compris l 'ongle qui est brisé) : 9 mm environ. 
Largeur max imum égale au 7/10° environ de la longueur. Bords externe 
et postérieur en courbe régulière fortement convexe. Bord palmaire 
interne rectiligne, égal à la moitié de la longueur de l'article. 

Face supérieure déprimée, creusée de 4 cavités profondes, l 'une sur 
le doigt, les trois autres sur la région palmaire; les trois latérales ou-
vertes en triangles curvilignes à sommets arrondis, la quatr ième étirée 
en longueur, son grand axe parallèle au bord palmaire interne. 

Ornementat ion de la face supérieure constituée par des dents et des 
protubérances pédonculées, en champignons, dont la forme et l'agence-
ment varient suivant la région considérée : 

1°) Face supérieure, en dehors des bords de l 'article et des cavités : 
champignons à chapeau étalé, déprimé, découpé, très rapprochés, mais 
restant toujours individualisés, bien que les lobes puissent être intr iqués 
ou contigus. A faible grossissement, l 'ensemble paraî t former une surface 
continue, vermiculée, qui ne laisse bien voir qu'en de rares endroits la 
face supérieure sous-jacenle, sur laquelle s'insèrent les champignons; 

2°) Bordure des cavités : elle est formée par une série de protubé-
rances disposées en colliers, dérivées du type précédent : du côté externe, 
ces protubérances présentent des lobes digités, en contact avec les cham-
pignons décrits plus haut; du côté interne, elles sont étirées en plaques 
semi-cylindriques; 



— 159 — 

3°) Fond des cavités : il est recouvert de protubérances plus ou moins 
régulièrement hémisphériques, pédonculées, de tailles variées, non con-
tiguës; sur le pour tour de la plupar t on discerne une amorce de lobu-
lation; 

Fi»;. 2. - l'ylopcuntrus dartci d'ici sp. n. : région distale du propnde du chélipède 
droit , facL- supér ieure , X 19. 

1") Bords de l'article : en arrière de la cassure de l 'ongle sur le bord 
externe, 011 distingue d 'abord de larges dents lisses, déprimées, à 
sommet arrondi, obscurément trilobées; elles paraissent s'insérer sous 
les chapeaux contigus des champignons. La première dent est courte, 
la secontle brisée, niais, à en juger par sa base, plus large; les cinq 
suivantes sont du type décrit ci-dessus. Si les premières sont peu obliques 
par rapport au plan de la main, les suivantes se redressent progressive-
ment. Les 8"', 9""' et H)"1' sont brisées à la base, mais repérables par 
leur section qui est creuse. La 1 1 " et les suivantes diffèrent des dents 
distales : leur lace externe reste lisse, mais, du côté interne, l'aspect est 
celui d 'un champignon lobé dont l 'un des bords serait étiré en pointe 
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et relevé. Il semble que le nombre des dents entre l 'ongle et l 'angle 
postéro-interne soit de 18. 

Bord palmaire interne marqué par des protubérantes de même l'orme 
que sur le bord postérieur, mais plus petites. Près de son extrémité 

distale, un champignon à chapeau conique, émoussé au sommet, régu-
lièrement lobé. Au dessus de l 'articulation digitale, une lame allongée, 
striée longitudinalement, à bord sinueux. Région préhensile du doigt 
lixe présentant quatre grosses dents tuberculiformes : en dessous, sur le 
reste de la face opposable, de larges ponctuations où devaient s'insérer 
des touffes de poils. 
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Face inférieure (fig. 3) brisée dans la région d 'ar t iculat ion avec le 
carpe. Cependant, les deux fossettes latérales subsistent et marquent la 
position de l'axe articulaire, situé net tement en avant du bord posté-
rieur, et formant avec le bord palmaire interne un angle de 70° environ. 
Sous le doigt fixe et sur les légions intactes, près du bord externe, des 
petits tubercules, apparemment pilifères, dont beaucoup sont jumelés. 

Coloration : à l'œil nu, ensemble de la lace supérieure paraissant d 'un 
rose saumon assez vif. A la loupe, on constate que les champignons 
lobés et ceux qui bordent les cavités sont d 'un rose délavé. Dans le fond 
des cavités, les protubérances sont d 'un rose légèrement orangé. Les 
dents antéro-latérales et la face inférieure sont jaunâtres. 

Propode du chclipcdc gauche (Pl. 2, fig. 2) : Longueur maximum 
égale à 7 mm environ. Forme, proport ions et ornementa t ion voisines de 
celles du propode choit : en particulier, quatre profondes cavités dis-
posées comme sur ce dernier, mais légèrement plus petites par rappor t 
aux dimensions de l'article. Trois des dents latérales externes brisées. 
Bord postérieur également brisé en partie: l 'extrémité proximale de la 
cavité oblongue manque. Cavité postéro-externe différant des deux 
antérieures et de celles de droite par l ' in terrupt ion de sa bordure; vers 
l 'arrière elle est limitée par deux protubérances isolées: l 'une est petite, 
en champignon à bords crénelés, l 'autre est l 'une des grosses dents du 
bord de l'article. Cette dent, la dernière qui subsiste sur le bord latéro-
postérieur, a l'aspect d 'un gros tubercule et non, comme sur la région 
correspondante du propode droit, d 'un champignon à chapeau relevé 
et étiré d 'un coté. 

Bord palmaire interne rectiligne, égal a un peu plus du tiers de la 
longueur de l'article. Sur le bord préhensile du doigt, dont l 'ongle est 
brisé, une douzaine de petites dents luberculiformes; entre les dents 
distales un tubercule corné, et, entre les suivantes, des restes de spinules 
également cornées. Fn dessous, sur la face opposable au dactyle, de 
larges ponctuations où devaient s'insérer des touffes de poils. 

Face inférieure en grande partie intacte, recouverte des mêmes tuber-
cules pilifères qu'à droite. 

Coloration : face supérieure d 'un rose un peu plus pâle que sur le 
p iopode droit. Face inférieure jaunâtre. 

Remarques : Fn 1933, le Dr. F. DARTKN KI.I.K a. recueilli à M'Vassa 
(A.F.F.) en tamisant des sables l i t toraux, des fragments d 'appendices de 
Crustacé que FI. BAI.SS a vus en 1 9 3 6 et at tr ibués à un Paguride. 
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Il s'agit de deux articles de chélipèdes, un propode droi t et un pro-
pode gauche en grande part ie intacts. L'absence de gangue et sur tout la 
persistance d 'une épicuticide bien colorée et très fragile mon t r en t que 
ce ne sont pas des pièces fossiles. 

Leur forme et l 'o r ienta t ion des axes articulaires jus t i f ient l 'opinion 
de H . BAI.SS suivant lesquelles elles appar t i ennen t à un Pagure. La pré-
sence d 'un même type très part icul ier d 'o rnementa t ion sur les deux 
propodes permet d 'aff i rmer que l 'on a affaire à une même espèce. Enfin 
leur dillerence de taille et le fait qu'i ls ont été recueillis au même en-
dioi t donnen t la quasi-certi tude qu'i ls proviennent d 'un même individu. 

L 'examen d 'un propode de chélipède de Dardaninac permet en gé-
néral une déterminat ion générique et même assez souvent spécifique. 
Lorsqu' i l s'agit d ' un Pagur'niae, la dé terminat ion est beaucoup moins 
aisée. Certains genres de cette dernière sous-famille possèdent p o u r t a n t 
un grand chélipède de forme caractérist ique : c'est le cas de Pylopa-
gurus A . M I L N E EDWARDS et B O U V I E R . Les propodes recueillis par E . D A R -

T E V E L L E , et plus par t icul ièrement le plus grand, c'est-à-dire le droit , me 
paraissent présenter avec ceux de certains Pylopagurus une parenté très 
nette. Pour cette raison, et parce que les articles en question oifrent des 
différenciations remarquables dans leur ornementa t ion , qui interdisent 
toute confusion avec aucun aut re Paguride connu, il me semble possible 
de décrire d 'après eux une espèce que je suis heureux de dédier à la 
mémoire du collecteur : Pylopagurus dartcvcllri sp. nov. 

Le genre Pylopagurus compte une vingtaine d'espèces qui vivent pour 
la p lupar t dans la mer des Antilles ou au large des côtes de Californie. 
Deux seulement sont signalées d 'Afr ique du Sud : l 'une P. liochcle 
BARNARD est connue de cette région seulement, l 'autre, P. inigulatus 
S u DER, est également antillaise et aurait été rencontrée une fois au 
large de Lagos, Nigeria ( H . BAI.SS, 1 9 2 1 , p. 16) mais je ne suis pas 
certain de l ' ident i té réelle de cette dernière capture (cf. E O R E S T , 1 9 5 6 , 

p. 3 6 3 ) . 

L'ident i f icat ion des fragments des chélipèdes trouvés à M'Vassa ré-
sulte sur tout de la comparaison avec: des Pylopagurus des Antilles : l 'un 
est P. inigulatus déjà cité, les autres ont été décrits par A. M I L N E 

EDWARDS, en 1880. — P. rrosus, P. bartlctti et P. gibbosimaints —, ou 
par A. M I L N E EDWARDS et B O U V I E R , en 1893, — P. bolclifcr, P. alexandri 
et P. rosaccus —. Tou tes ces espèces ont, comme P. dartcvcllri sp. nov. 
une main droite opercul iforme, dont les doigts s 'ouvrent « dans un p lan 
perpendiculaire au plan de symétrie du corps » (A. M I L N E EDWARDS et 
B O U V I E R , 1893, p. 74), avec l ' insertion du carpe placée sous la région 
postérieure, ce qui interdi t l 'extension complète de la main. 
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Chez tous la lace supérieure du propode est large, le rapport largeur/ 
longueur atteignant 8/10 chez P. alexandri. 

Par la forte courbure du bord externe de cette face, P. dartevellei 
ressemble à P. alexandri (loc. cit., pl. 6, fig. 30), à P. ero.sus (ibid., pl. 6, 
fig. 30), et à P. bartletti dont la face supérieure de la main, non figurée 
par les auteurs, l'est ici (Pl. II, fig. 3). Par le bord interne rec tiligne elle 
se rapproche seulement de P. bartletti et de P. rosaceus (A. M I L N E 

EDWARDS e t B O U V I E R , 1 8 9 3 , p l . 7 , fig. 1 1 ) . 

L'ornementat ion du chélipède droit est d 'un type que l'on rencontre 
dans plusieurs familles de Décapodes Brachyoures — Leucosiadae, 
Majidae, Par thenopidae — mais qui est peut-être unique chez les 
Pagures. A. M I I . N E EDWARDS et B O U V I E R ont pu écrire, à propos des 
espèces énumérées ci-dessus : « Un caractère au moins aussi général 
que les deux précédents ["disposition des écailles oculaires et râpe multi-
sériée sur le propode des p l ] est relatif aux ornements en saillies de la 
surface externe des pinces. Ces ornements se composent de denticules 
aigus sur les bords et de saillies, en forme de champignons à chapeaux 
sur le reste de la surface externe ». 

La comparaison entre l 'ornementat ion de P. dartex>c.Uei et celle d'au-
tres Pylopagurus doit porter sur deux points : la surface de l 'article et 
la denticulation des bords. 

En ce qui concerne la surface, il n'existe chez aucune espèce décrite 
de cavités profondes comme chez P. dartevellei, tout au plus observe-t-on 
chez certaines, des dépressions bien marquées. 

Les champignons sont, dans une espèce donnée, d 'un type uni forme : 
arrondis, plus ou moins hémisphériques chez P. ungulatus ( A . M I L N E 

EDWARDS et B O U V I E R , 1 8 9 3 , pl. 6 , fig. 1 7 ) , P. boletifer (ibid., fig. 2 1 ) , P. 
alexandri. (ibid., fig. 25, 26) et P. gibbosiuianus (ibid., pl. 7, fig. 20), 
coniques avec des bords crénelés ou en rosette chez P. bartletti (ibid., 
fig. 3, 1) et P. rosaceus (ibid., fig. 12, 13), for tement déprimés avec des 
bords découpés en lobes irréguliers chez P. crosus (ibid., pl. 6, fig. 30). 

Chez P. dartevellei on trouve représentés des champignons du premier 
type — dans le fond des cavités —, et proches du troisième type — en 
dehors du bord de ces cavités. 

L'aspect du bord externe, dans sa région distale au moins, rappelle 
celui que l'on observe chez P. crosus : clans les deux espèces, ces dents 
sont lisses et paraissent insérées sous les chapeaux des champignons, 
mais elles sont plus déprimées chez P. dartevellei. Les dents qui viennent 
ensuite et celles du bord interne sont différentes clans les deux espèces : 
chez P. crosus elles apparaissent encore, comme les distales, lisses et peu 



— 164 — 

modifiées, sur le dessin original (le seul spécimen conservé au Muséum 
est privé du chélipède choit) alors qu'elles sont très net tement dérivées 
des champignons lobés chez P. dartevellei, lequel, d 'autre part, ne pré-
sente pas de grandes dents sur le bord palmaire interne. 

Les deux propodes — droit et gauche — décrits ici ont une forme 
et une ornementat ion voisines et leur diiférence de taille est relative-
ment faible. Ces caractères ne se retrouvent pas exactement chez les 
autres Pylopagurus, mais il est manifeste que, dans ce genre, le dévelop-
pement et l 'ornementat ion du chélipède gauche par rapport au droit 
sont extrêmement variables. 

Ainsi, chez P. discoidalis A. Mu.NE 1: J) \VARIÎS, la ma in droite est aussi 
operculiforme, mais lisse et à bords entiers; la gauche est d 'un type 
banal chez beaucoup de Pagur'niae, et pourrai t appartenir à un Ana-
pagurus par exemple; très petite, elle est deux fois plus courte et trois 
fois moins large cpie la droite. 11 en est de même chez E. inigulatus où 
la main gauche, non recouverte des champignons caractéristiques obser-
vés sur la droite, n'est guère plus grande que le dactyle de cette dernière. 

Par contre, chez P. bartletti la diiférence de taille des deux appen-
dices est beaucoup moins importante : le rapport de longueur des 
piopodes est sensiblement, égal à 3/1; le gauche, proport ionnel lement 
plus étroit, présente la même ornementat ion des faces supérieures : il y 
a les mêmes denticulations sur les bords, et, par dessus, les mêmes 
champignons. 

Dans les autres espèces citées le chélipède gauche, tout en étant 
toujours nettement plus petit et relativement moins large, a une orne-
mentation qui reproduit plus ou moins complètement celle du droit. 

La longueur du propode droit de P. dartev'Alei, 9 mm, correspond 
à la moyenne des chiffres donnés par A . M I L N E EDWARDS et B O U M E R 

pour les Pylopagurus qu'ils ont examinés. Le plus grand spécimen dont 
ces auteurs aient donné les dimensions est le type de P. bartletti dont 
l 'article correspondant mesurait 16 mm de long. 

Chez la p lupar t des Pylopagurus le bord préhensile du doigt fixe de 
la main gauche est pourvu de petits tubercules beaucoup plus nombreux 
et réguliers que sur l 'article droit, les tubercules distaux étant séparés 
par des spinules cornées; ceci est également le cas chez P. dartcvellei. 

Enfin un dernier caractère rattache l'espèce nouvelle aux autres 
Pylopagurus : A . M I I . N E EDWARDS et B O U V I E R indiquent pour tous les 
spécimens avant conservé une coloration, une teinte des appendices 
allant du rose au rouge : la pigmentat ion encore assez vive des fragments 
de P. dartevellei ne l 'éloigné pas des autres espèces du genre. 
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En résume, l ' ident i f icat ion à une espèce du genre Pylopagurus, du 
spécimen dont le Dr. D A R T E V E L L E a recueilli le p ropode des chélipèdes, 
repose sur la parenté entre ces articles et les articles homologues d 'autres 
Pylopagurus. Comme chez, les autres représentants du genre, on observe 
ici une main droite élargie, opercul i forme, avec une ar t iculat ion postéro-
infér ieure qui in terdi t l 'extension complète par r appor t au carpe, et une 
ar t iculat ion digitale m o n t r a n t que le dactyle devait s 'ouvrir dans u n 
plan perpendicula i re au plan sagittal du corps. 

La comparaison de la main droi te de P. dartevellei et de celle des 
autres espèces fait appara î t re un type d 'o rnementa t ion complexe et 
tout à fait part iculier , et justif ie l 'établissement d 'une nouvelle espèce 
qui ne risque d 'être confondue avec aucune autre. La capture éventuelle 
d 'un P. dartevellei intact, immédia tement ident i f iable par l 'aspect des 
chélipèdes permet t ra de compléter la description et de vérifier la déter-
mina t ion génér ique : le caractère hab i tue l lement proposé pour distin-
guer les Pylopagurus des autres Pagurinae est la présence, chez la femelle 
seulement, de pléopodes pairs sur le premier segment abdominal . 

Si P. dartevellei vit pr inc ipalement , comme les autres espèces connues, 
entre 200 et 500 mètres de p rofondeur , le fait qu ' i l n 'a i t jamais été 
rencontré n'a rien de surprenant : en effet, les eaux côtières ouest-
africaines, jusqu'à 150 mètres environ sont ma in t enan t re lat ivement 
bien explorées, mais les dragages et chalutages effectués à u n niveau 
inférieur sont encore peu nombreux . O n peut présumer que le 
spécimen dont les fragments sont décrits ici se t rouvait en dehors 
de la zone normale de dis t r ibut ion verticale de l'espèce, qu ' i l a été 
entra îné par des courants, jeté à la côte et que son cadavre s'est désa-
grégé sur place : les propodes des chélipèdes, pièces les mieux calcifiées 
et les plus volumineuses, ont seules été retenues par le tamis. Ceci est à 
rapprocher de ce que l'on observe pour les Pagures fossiles qui pour la 
p lupar t , ne sont connus que par des f ragments de chélipèdes. 

C O E N O B I T I D A E 

Coenobita rubescens G R E E F F . 

Coenobita rubescens G R E E F F , 1 8 8 4 , p. 5 3 . 

Coenobita rubescens, F O R E S T , 1 9 5 5 , p. 1 3 5 . 

Matériel examiné : Ile Sâo T o m é : H. D E SAEGER coll., 1932 : 1 spéci-
m e n ( F I . BALSS d e t . ) ( N ° 1 4 4 ) . 
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E X P L I C A T I O N DES P L A N C H E S 

Pl. I. — Albunea interrnedia BALSS, spécimen de Moanda. 

Pl. IL 

Fig. 1-2. — Pylopagurus dartevellei sp. nov. 
1. Propode du chélipède droit x 8. 
2. Propode du chélipède gauche x 8. 

Fig. 3 . — Pylopagurus bartletti A . M I L N E E D W A R D S : 

extrémité du chélipède droit, spécimen des Barbades, auct. det. x 8. 



(Rev. Zool. Bot. A f r L V I I I , 1-2). P L . I . 

[. FOREST. — Crustacés Anomoures. I . 



(Rev. Zool Bot. Afr., LV1JI, 1-2). PL. II. 

J. FOREST. — Crustacés Anomoures. II. 




